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Ell AM c AUDIT ET CONSEIL 

ERNST & YOUNG INTERNATIONAL 

Tunis le 24 Avril 1997 

Monsieur le Directeur General 
de la Grande Fabrique de 
Confiserie Orientate "GFCO" 

• SARL au capital 
de 30.000 dinars 
RC. 870 484 
MF. 035482 W/NM/000 

• 95, rue de Palestine 
1002 Tunis. Tunisie 
Tel.: (1)788l06 

(1) 787 <J20 
Fax: (1) 782 212 

Objet: Rapport d'etude demise a niveau de la GFCO. 

Monsieur le Directeur General, 

Dans le cadre de la mission d'etude demise a niveau de la GFCO, que vous avez bien voulu 

nous confier, nous avons l'honneur de vous presenter ci-apres notre rapport final de mission qui 

traite dans une premiere partie du diagnostic des differentes composantes du pilotage et de 

gestion de la GFCO et dans une deuxieme partie du programme de mise a niveau de l 'entreprise 

et des axes de son developpement strategique sur la periode 1997-2001 conformement aux 

termes de references de l 'etude. 

Ce rapport a ete etabli a la suite d'une etude qui a couvert !'ensemble des domaines de la gestion 

de la GFCO en etroite collaboration avec les cadres de l'entreprise ainsi qu'avec le consultant de 

l'ONUDI Mr Etienne ESPIARD. 

Nous restons a votre disposition pour toute information complementaire et vous prions de croire 

Monsieur le Directeur General a !'expression de notre consideration distinguee. 

AMC Audit & Conseil 

Med Zinelabidine CHERIF 

~ 

• Societe d'expertise comptable et de commissariat aux comptes 
membre d'Ernst & Young International. 
lnscrite au tableau de /'Ordre des Experts Comptables de Tunisie. 
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INTRODUCTION ET CONCLUSIONS 

La Grande Fabrique de Confiserie Orientale "GFCO", Z.I. de l'Aeroport - BP 389 Tunis Cedex, 

est une societe au capital de 2.700.000 DT geree par M. Bechir BEN YEDDER, creee en 1938, 

elle a toujours beneficie d'une bonne renommee dans la confiserie. Elle a notamment introduit 

en Tunisie la halwa chamia et elle en reste aujourd'hui le principal producteur. Ses autres 

produits soot les bonbons acidules, les caramels, sucettes, loukhoum et chewing-gum. 

Les inv1.;stissements de l'ordre de 3,5 millions de dinars soot generalement recents et 

comprennent : 

1 ligne de production de halwa chamia d'une capacite de 0,8T/h 

2 lignes de production de bonbons acidules fourres ou non d'une capacite de 1,7 T/h 

1 ligne de production de sucettes de 0,065 T/h 

1 ligne de production de caramels de 0,14 T/h 

1 ligne de production de chewing-gum de 0,33T/h 

La capacite globale de production se situe entre 10.000 et 15.000 tonnes/an sous reserve de mise 

a niveau de certains equipements qui creent des goulots d'etranglement. 

Malgre un effort de vente soutenu depuis quelques annees avec une progression des quantites 

commercialisees de plus de 30% par an, la societe doit encore developper ses activites de 

marketing et de ventes tant sur le plan national qu'a l'exportation pour exploiter sa capacite de 

production au niveau cite ci-dessus. 

Le programme demise a niveau recommande concerne done plusieurs types d'actions. 

• Au plan commercial, un renforcement des structures commerciales et un effort de 

communication pour placer GFCO en tete de la confiserie tunisienne. 

• Au plan des produits, un effort dans l'innovation permettant une meilleure penetration du 

marche national et une ouverture a l'exportation, notamment pour la "halwa chamia" vers 

l'Europe. 

• Au plan de la production, une mise a niveau technique conforme aux normes ISO et une 

harmonisation des capacites des machines en lignes. 

AMC E.Y \ G.F.C.O Rapport d'etude demise a niveau Page4 



• Au niveau de l'efficacite, la formation du personnel aux controles de gestion de la production 

(rendements, analyse des arrets "machines" ... ). 

Ces principales actions soot detaillees et completees par des mesures et amenagements divers 

decrits dans le present rapport. 

Le "Libre echange" avec la Communaute Europeenne et les autres pays du bassin mediterraneen 

vont changer considerablement les bases actuelles de travail. En effet, !'harmonisation des cours 

des sucres, des reglementations concemant les aromes et ingredients et surtout la concurrence au 

niveau des produits courants (bonbons acidules ou chewing-gum) avec des grosses societes 

europeennes tres integrees necessitent, avec une certaine urgence, cette mise a niveau. 
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I. DIAGNOSTIC COMMERCIAL 

1.1. Dimension du marche et dynamique 

a) Le marche national de la confiserie ne beneficie pas de statistiques officielles. II est 

toutefois evalue entre 25.000 et 30.000 tonnes par an qui se repartissent comme suit : 

Production Tunisienne de confiseries 

am1a 

Bonbons acidules (1) 6500T 3 SOOT 10 000 T 

Chewing-gum 1000 T 1 OOOT 

Autres confiseries orientales (2) 1000 T 1500 T 2500T 

Chocolat et divers 1 OOOT 1500 T 2500T 

ota 
me uant on ons ourres et sucettes ou sucres cmts 

(2) rahat loukhoum, nougats, pates d'amandes et gelifies divers 

• La progression du marche, de 5 a 6% par an sur I 'ensemble serait plus forte sur les bonbons 

acidules (de l'ordre de 15 a 20% l'an). 

• La vente en bonbonnieres, boites ou sacs de 100 gr a 250 gr ne representent que 20% du 

marche et celle des emballages de grande contenance, de 1 a 5 kg, represente le solde, soit 

80%, car ils sont achetes par les distributeurs qui vendent les bonbons a !'unite ou en petit 

nombre ou petite portion dans le cas de la halwa chamia. 

• En dehors de !'existence d'un secteur informel qui constitue une menace croissante pour Jes 

operateurs industriels, le marche tunisien de la confiserie est caracterise par : 

- une T.V.A. sur les confiseries, autres que la halwa chamia, de 29% qui les apparente a des 

produits de luxe, a laquelle s'ajoutent des droits de douane de 43% sur le glucose et de 95% 

en moyenne pour les autres intrants a !'exception du sesame exonere de ces droits. Ceci 

constitue un serieux handicap a l'accroissement de la consommation et encourage Jes petites 

entreprises a rester dans l"'informel". 

- une consommation relativement faible, de l'ordre de 2,5 kg/habitant/an, contre 4,4 kg en 

moyenne pour l'Europe et plus de 8 kg en Arabie Saoudite. 

l'absence d'organisme professionnel collectant les informations sur la consommation, les 

performances du secteur et defendant les inten~ts communs. 
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b) L 'exportation peut viser deux marches : 

• Les pays voisins (Algerie, Lybie) et ceux qui sont deja en zone de "libre echange" avec la 

Tunisie (cas du Maroc). 

• L'Europe et particulierement l'ltalie et la France, pays les plus voisins et ou la densite de la 

communaute maghrebine et musulmane est assez importante. 

Le marche europeen est considere comme un marche a niveau avance de developpement et a 

croissance lente a }'exception de quelques produits, dont la confiserie, qui augmente plus que 

celle d'autres produits alimentaires en raison du decalage des repas (repas tres Jeger a mi-journee 

qui augmente le grignotement). 

La CEE est, base 1995, le premier producteur mondial de confiserie devant les Etats Unis et le 

Japon. Elle exporte environ 10% de sa production vers les Etats Unis, le Canada, le Japon et, 

depuis quelques annees, vers la Russie et la Pologne. 

Pour la chocolaterie, la balance des comptes est inversee puisque le cacao est importe des pays 

tropicaux et surtout de Cote d'Ivoire, Bresil, Ghana et Malaisie. 

La consommation de chewing-gum est plus elevee en France et en Italie qu'au Royaume Uni et 

en Allemagne ou l'on consomme plus de caramel, et les chewing-gum a base d'edulcorants 

(faible teneur en sucres) et chewing-gum "dentifrice" sont ceux qui ont le plus de succes. 

La consommation de chocolat et confiseries au chocolat est toujours tres superieure a celle des 

confiseries de sucre comme le montre le tableau ci-dessous (1992, demiers chiffres publies par 

la CEE). 

Production et consommation CEE (1992) 

emagne 

Belgique/Lus (1) 132 64 

Dane mark 28 50 (1) 
Espagne (2) 119 109 
France 333 164 
Grece (2) 20 13 

lrlande 30 24 

Halie 170 124 

Pays-Bas 186 134 

Royaume Uni (1) 478 325 
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onsommat1on en 
an/habitant 

7,6 5,2 (1) 
6,7 6,4 
2,9 2,7 

5,8 3,1 
3,0 2,3 (2) 
6,6 5,8 

2,9 2,2 

8,2 5,7 
7,4 5,1 
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La production de masse est assuree par de grands groupes. Les niveaux de concentration les 
plus eleves se situent en : 

• France ou trois entreprises couvrent 55% du marcbe 
• Italie ou trois entreprises couvrent 50% du marcbe 
• Angleterre ou trois entreprises couvrent 45% du marcbe 

En Espagne et en Allemagne, ces chiffres sont plus faibles (environ 30% ). 

Les entreprises les plus importantes sont des multinationales implantees dans plusieurs pays 

telles que Nestle (Suisse), Cadbury-Nestle (Royaume Uni), Jacob Suchard (Suisse), Mars 

(USA) et Wrigley (USA) qui, ensemble, couvrent environ 35% du marche communautaire. Les 

petits fabricants locaux jouent un role important dans des creneaux specifiques. 

Au plan strategique, le secteur a connu une forte concentration des entreprises depuis la mise en 

place du marche commun. Le degre egalement eleve de concentration des circuits de 

distribution a egalement joue dans !'augmentation du pouvoir d'achat par un abaissement des 

prix de vente (marges de distribution de 8 a 12% ). 

En general, la production alimentaire donne une priorite a la sante (produits dietetiques naturels, 

ecologiques ). 

Les fabricants sont orientes sur la portion unique et sur la diversification de leurs produits et le 

secteur se distingue par un taux eleve d'innovation au niveau du produit. 

Si le marche unique a eu des consequences positives sur la concentration des entreprises, 

l 'abaissement des prix, I 'augmentation des echanges et de la consommation, ii existe encore de 

nombreux obstacles lies a }'absence d'interpretation commune de la legislation relative a 
l'etiquetage et l'emballage. 

Par ailleurs, le cofit eleve du sucre est per~u comme une lourde contrainte. La reforme de 

!'organisation du marche mondial du sucre (OMC) et la reduction des droits de douane frappant 

les exportations de la CEE sont des priorites pour cette industrie. 

Evolution des produits de confiserie a l'echelle mondiale 
art u ariabon 

marche de la production 
93/94 

ucre cmt 
' 

0 ta e 

Caramels, toffees et pates a macher 18% 8,7% Hausse 

Tasmes et comprimes 1,9% -42% Forte baisse 

Chewing-gum 22% Stable 

Dragees, drageifies et liqueurs 6% 2,3% Hausse 

Gommes, gelifies et pates de fruits 21% 3,8% Hausse 

Autres ( reglisses, nougats ... ) 9% 2,3% Hausse 
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1.2. Positionnement de l'entreprise vis a vis de la concurrence 

a) Au plan national 

Le marche est couvert par une vingtaine d'unites industrielles (voir annexe 1) a hauteur de 70% 

environ mais ces unites doivent faire face a une concurrence de petites entreprises formelles ou 

informelles vendant directement au consommateur sans facture done sans T.V.A. (29%). 

Si GFCO est "leader" sur le marche de la halwa chamia, elle est devancee par les societes 

TRIKI "Le Moulin" et SOBOCO "Le Papillon" pour les bonbons acidules (aux environs de 

2.000 T/an chacun) et par TRIKI qui couvre a lui seul pres de 80% du marche des chewing­

gum, sous la marque "Florida". II y a toutefois lieu de noter que GFCO n'a commence sa 

production de chewing-gum qu'en 1994 alors que la marque "Florida" occupait le marche depuis 

longtemps et que GFCO n 'offre que deux parfums et un seul emballage (paquets de 7 sticks) 

alors que la concurrence propose au moins quatre parfums et plusieurs emballages (15 articles 

chez Florida). 

Ceci etant, GFCO, grace a son dynamisme, a vu sa production et ses ventes progresser de plus 

de 30% par an de 1994 a 1996 comme le montre les chiffres suivants : 

ewmg-gum 

Bonbons 

Halwa Chama 

Loukhoum 

ugmentat10n 

sur l 'annee precedente 

Evolution des ventes en volume 

602T 

1.651T 

24T 

666T 

2.377 T 

23T 

1.040 T 

3.103 T 

24T 

Previsions 

1.400 T 

3.600 T 

25T 

Le chiffre d'affaires a suivi sensiblement la meme courbe avec un certain tassement du a une 
baisse generale des prix. 

Evolution des ventes en valeur 

1995 
1996 

Previsions 97 

6.989.000 DT 
9.360.000 DT 

11.965.000 DT 

rogressmn 

+32% 
+33,6 
+28% 

N.B Voir evolution des indicateurs de rentabilite au chapitre du diagnostic financier. 
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b) A !'exportation GFCO n'est pratiquement pas connue sauf aux zones frontalieres (Lybie et 

Algerie) OU elle vend 3 a 5% de sa production. L'ouverture a une large zone de libre echange 

CEE-Bassin mediterraneen peut modifier les possibilites de GFCO (voir § 1.4 ci-apres). 

1.3. Distribution et marche GFCO 

La distribution est essentiellement assuree par les grossistes comme le montre le tableau suivant 

Repartition de la distribution par canal 

ross1stes 

Grandes surfaces 232 14 330 14,5 279 9 
Ambulants 140 8 138 6 102 3 
Divers 92 5 66 3 132 4 
Export 56 3 137 6 234 8 

ota 

Au niveau geographique, la distribution etait, des 1994, bien assuree dans la region de Tunis et 

du Nord de la Tunisie. La penetration des produits GFCO, dans les regions du Centre et du Sud, 

s'est amelioree en pourcentage des ventes marquant les efforts du service commercial et 

justifiant par son elargissement la forte progression des ventes depuis 1993. 

Repartition de la distribution par region 

ums 

Cap Bon-Zaghouan 104 6 114 5 275 9 
Bizerte-Beja 139 8 156 7 267 9 
Jendouba-Kef 104 6 117 5 169 5 

Kasserine-Gafsa-Tozeur-Kebili 102 6 147 6 258 8 
Kairouan-Siliana- S. Bouzid 58 3 79 3 95 3 

Sousse-Monastir-Mahdia 320 19 445 20 521 17 
Sfax 108 7 159 7 248 8 
Gabes Mednine-Tataouine 134 8 194 9 309 10 

Export 58 3 137 6 151 5 

ota 

L'exportation, tres faible, ne touche pas !'Europe, pourtant quelques contacts pris en France 

montrent qu'il existe un marche de "halwa chamia" et autres confiseries orientales meme en 

supermarche. 
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Les bonbons acidules, assimiles aux sucres, entreraient difficilement en Europe et seraient taxes 

a un taux qui les rendaient non rentables. 

L'exportation de tous les produits de GFCO doit pouvou etre developpee par des contacts 

commerciaux en pays voisins (Algerie, Lybie ). 

1.4. Incidences de la mise en reuvre d'une zone de libre echange "Europe-Tunisie-Autres 

pays du Bassin Mediterraneen" 

1.4.l. Evolution des couts le prix du sucre 

- Le cofit des produits evoluera necessairement, compte tenu de deux facteurs essentiels : 

• la suppression des droits de douane sur les intrants importes des pays de la zone de libre 

echange qui concement : 

- les emballages 

- les aromes et ingredients tels que poudre et beurre de cacao, aromes et colorants, 

noisettes ... 

• les nouvelles dispositions concemant le prix des sucres qui doivent etre definies dans le cadre 

des accords tuniso-europeens. 

En effet, l 'Europe est exportatrice de sucre. Les sucres sont payes tres au dessus de leur prix de 

revient par les consommateurs europeens et la difference sert a financer les sucres excedentaires 

qui peuvent ainsi etre exportes a bas prix ( cours international) (voir annexe 3 : la situation en 

Europe). 

La Tunisie est importatrice de sucre mais produit 10 a 15% de sa consommation a prix eleve car 

les sucreries sont de petite taille et la matiere premiere est plus chere car la betterave a sucre est 

produite en culture irriguee. La Tunisie a done une "caisse de compensation" inversee. Elle 

preleve une taxe sur le sucre a bas prix du cours international pour subventionner le sucre 

produit en Tunisie. II en resulte des prix "arbitraires" des deux cotes de la Mediterranee et une 

difference notable puisque le saccharose est vendu aux industriels europeens aux environs de 

0,9 DT alors qu'il est vendu a 0,54 DT aux industriels tunisiens. Dans le cadre du libre echange, 

les politiques de prix doivent etre harmonisee. 

1.4.2.Evolution des prix de vente sur le marche national 

La taille des entreprises europeennes risque de creer un handicap pour les entreprises 

tunisiennes sur le marche tunisien ou elles beneficient d'une economie de transport sur quelques 
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matieres premieres locales, mais risquent d'avoir des frais generaux plus eleves a la tonne 

produite. 

1.4.3. Position des confiseurs tunisiens a )'exportation 

Sous reserve d'harmonisation des reglementations sur les produits alimentaires et notamment 

sur les colorants, aromes et ingredients (voir diagnostic technique), les possibilites d'exportation 

des confiseurs tunisiens sont differents selon les produits et les secteurs geographiques. 

urope ays VOISIDS 

Algerie - Lybie et Maroc 

a1 e 

Halwa chamia bonne moyenne faible 

Chewing-gum faible moyenne variable 

1.5. Recommandations 

Les recommandations concernent : 

• Pour la halwa chamia 

- La definition de portions individuelles telle que barres enrobees type "Mars", "Kinder", pour 

toucher en Tunisie une clientele a faible pouvoir d'achat et envisager l'exportation sur 

l'Europe ou, en dehors d'une diaspora nord-africaine et orientale, qui peut etre sectuite par les 

conditionnements tunisiens originaux, ii est aussi possible de penetrer le marche des 

populations autochtones et surtout la jeunesse avec des produits unitaires specialement 

conditionnes ( cas des barres en flow-pack). 

• Pour Les bonbons en sucre cuit 

- Augmenter le nombre d'aromes et rechercher des aromes exotiques individualisant les 

produits de "La Gazelle". 

- Faire une promotion originale de ces produits aupres des enfants, au niveau des ecoles 

notamment, ceux-ci representant, selon les experts, une consommation de 6.500 T (sur les 

10.000 T produites) pour une population de 2.000.000 d'enfants. 

• Pour Les chewing-gum 

- La recherche d'aromes originaux et peut etre comme en Europe, }'alliance du chewing-gum 

aux ingredients sanitaires ("le chewing-gum qui nettoie et blanchit les dents") dietetiques, 

voire paramedicaux. (Par diffusion lente, un produit calmant ou curatif a un effet plus long 
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dans un strick de chewing-gum que dans une pastille que le patient croque trop souvent au 

lieu de sucer). 

Des contacts avec des producteurs europeens de tels produits sont recommandes. 

- Un conditionnement par stick, deja envisage par la societe, et plus adapte au marche que le 

"pack" de 5 "sticks" initialement envisage. 

• Pour I' ensemble des produitss 

- Au plan national 

• un effort "marketing se traduisant par : 

- une campagne publicitaire d'information concemant la puissance du groupe 

alimentaire Ben Yedder et la qualite de ses produits (action commune avec 

huilerie, General Drinks, cafes et chocolats, GFCO ... ) 

- une campagne de positionnement de la societe au service de l'enfant par la 

portion unitaire: "Yous pouvez n'acheter qu'un seul bonbon". 

- une campagne promotionnelle du bonbon "La Gazelle" aupres des enfants des 

ecol es. 

- une force de vente plus "combative" et motivee surtout sur bonbons acidules 

et chewing-gum. 

En effet la capacite industrielle de GFCO lui permet de produire en 3 postes de fabrication. 

Capacite de production et marche 

ewmg-gum 

Bonbons acidules et toffees 

Halwa 

ro uct1on annue e 

possible 

(80% du theorique) 

10.000 T 

3.850 T 

o u mare e nationa actue 

production 

100% 

32% 

en 1996 

10% 

25% 

prevue 

en 1997 

12% 

33% 

Une bonne force de vente appuyee par une campagne de marketing (mise en marche) citee ci­

dessus doit permettre a GFCO d'atteindre, en 1998, environ 1/3 du marche sur tous les produits. 
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La direction commerciale aujourd'hui efficace sur le plan des previsions de la planification et du 

suivi administratif doit etre appuyee par une sous-direction marketing et une sous-direction des 

ventes, chacun de ces services etant coiffe par un homme de terrain combatif et pugnace. 

- A ! 'exportation 

• Developper les contacts au niveau de la direction generale, avec des societes europeennes 

susceptibles de promouvoir la vente des confiseries orientales dans leur reseau de vente, 

comme c'est le cas a titre d'exemple de la societe : 

EUROPA SWEETS S.A (Bonbons Pinson) 

20, rue Comelier - 40000 Nantes 

Tel 02 40 47 93 28 - Fax 02 40 47 09 90 

P.D.G. M. Patrice LAPORTE 

• Rechercher simultanement un partenaire s'interessant aux produits dietetiques et para­

pharmaceutiques, comme c'est, semble-t-il, le cas de M. LAPORTE. 

• Mettre en place progressivement un service "Export" qui s'occupe plus specialement au debut 

des ventes sur les pays voisins. 
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2. DIAGNOSTIC TECHNIQUE 

2.1. Les produits fabriques 

Ils sont au nombre de six, halwa chamia, bonbons acidules fourres ou non, caramels, sucettes et 

chewing-gum, dont quatre dans la categorie des sucres cuits. Ils sont done classes en trois 

categories : 

1 ere categorie Halwa chamia melange en parts egales de sesame grille OU "tahina" et de 

caramel mou aere. 

Les emballages sont nombreux : 

• gobelets en aluminium vemi de 50 et 100 gr 

• boites serties a ouverture rapide de 185gr, 400 gr et 800 gr 

• boites a couvercle de 2 et 5 kg. 

zeme categorie Sucres cuits qui peuvent etre classes en 

- Bonbons acidules sous forme de : 

• sucettes 

• bonbons acidules en forme ovale 

• bonbons acidules fourres de meme forme 

ces bonbons sont produits en de nombreuses saveurs de fruits 

(fraise, orange, citron ... ) ou autres (mcnthe, miel, gouts "boissons" ... ) 

- Toffees ou caramels: 

Ces bonbons sont enveloppes individuellement sous feuille illustree et 

coloriee selon la saveur. Ils sont presentes en sachets ou bonbonnieres de 

100 a 500 gr ou en sacs de 1 a 2 kg pour la revente au detail (a l'unite). 

3eme categorie Chewing-gum en paquets de 7 sticks 

Ces produits ne sont presentes qu'en deux saveurs (chlorophylle et 

menthe). 

2.2. Conditions d'approvisionnement des matieres premieres 

a) Le sucre 

11 est fourni par les sucreries tunisiennes ou les societes d'importation agreees, en sucre blanc de 

qualite normalisee. Le delai de livraison est de l'ordre de la semaine. 

Le prix fixe par l'Etat est de 540 DT(fonne 
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b) Le glucose 

11 est importe sous forme de sirop a 70% de sucre minimum (43° B) dans des ruts de 220 litres a 
ouverture totale. 

Le prix est de l'ordre de 2.200 FF;Tonne, quai dedouane Tunis. 

Le stock de securite doit etre de l'ordre de 200 T (un mois). 

c) Le sesame 

11 provient du Soudan oil ii est achete a la saison des battages pour l'annee, ce qui necessite un 

stockage important et justifie l'achat programme des silos. Une diversification de source 

d'approvisionnement est souhaitable mais difficile. 

d) Les matieres aromatiques et colorants 

Les produits sont actuellement importes, car l'industrie tunisienne des aromes n'est pas a meme, 

aujourd'hui, de repondre a la demande. Compte tenu des delais de livraison et des quantites 

minimum necessaires a l'obtention d'un emit raisonnable (achat et transport), la societe doit 

disposer d'un stock representant trois a quatre mois de production moyenne. 

e) Les emballages 

Seules les boites metalliques sont fabriquees localement. Les emballages importes sont 

constitues par : 

• les bobines de film d'enveloppage pour bonbons et chewing-gum ainsi que pour les sachets, 

etc ... 

• les gobelets en aluminium et leurs couvercles. 

GFCO dispose d'un stock d'emballage bien planifie 

L'ensemble de ces necessites de stockage de matieres premieres associees a celles de stockage 

de produits finis ont conduit la societe a construire une extension de batiments de l'ordre de 

1.200 m2
. 

2.3. Equipements et installations 

L'usine de la GFCO a ete transferee de Bal-el-Assal a la zone industrielle de l'aeroport Ariana 

dans ces batiments neufs comprenant : 
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1 batiment industriel d'une superficie de 3.600 m2 

1 immeuble de bureaux d'une superficie de 600 m2 

Compte tenu des besoins de stockage de matieres et produits et de !'extension previsible de Ia 

ligne de fabrication de halwa chamia, une extension du batiment industriel de 4.000 m2 est en 

cours de construction. 

Les installations sont d'un bon niveau technique, bien que certains equipements anciens doivent 

etre renouveles et que quelques amenagements soient necessaires. 

Elles comportent : 

• 1 Iigne de fabrication de halwa chamia d'une capacite de 0,8 Tl heure de produits finis, soit 

une capacite de production de 4.800 T/an en 6.000 heures/an, en 3 ou 4 equipes. 

• 1 atelier de preparation des sucres cuits et caramels base sur le principe des cuissons 

discontinues et d'une capacite globale d'environ 1.9 T/heure. 11 y a lieu de noter qu'il est 

prevu d'y ajouter un dissolveur de sucre et de remplacer un cuiseur trop ancien et pret d'etre 

hors d'usage. 

• 4 lignes de fabrication de bonbons, sucettes et caramels dont 

1 ligne "Hamac Hansella" d'une capacite de 700 kg/heure en bonbons acidules fourres ou 

non (5 gr) 

1 ligne "Apollo 2.000" d'une capacite de 1.000 kg /heure en bonbons acidules fourres ou 

non 

1 ligne "Latini" d'une capacite de 165 kg /heure en sucettes (9gr.) 

1 ligne Hamac Holler "Nagema" d'une capacite de 140 kg/heure en toffees (ou caramels), 

dont le refroidissement avant enveloppage integre est a revoir. 

Les bonbons acidules refroids ne soot pas conditionnes immediatement. Ils sont repris dans un 

atelier d'enveloppage et d'ensachage (bonbons et toffees). 

Cet atelier comprend 6 enveloppeuses 
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nve oppeuse 

Pactec EL3 

Carle Montanari 

Nb 

2 

3 

75 

90 

67,5 

81 

135 

243 

Deux enveloppeuses Carle Montanari soot hors service et doivent etre remplacees. 

11 y a lieu de noter que deux autres enveloppeuses non incluses dans le tableau ci-dessus sont 

reformees mais pourraient etre rehabilitees par les constructeurs. 

On peut neanmoins constater que la capacite d'enveloppage est tres inferieure a celle de 

production (1.700 kg /heure). Elle permet toutefois de produire en 3 ou 4 postes 4.200 Tl an de 

bonbons acidules enveloppes, ce qui represente quatre fois les ventes actuelles (1997). L'achat 

d'une Patee EK2 a done ete differe. 

L'ensachage est effectue sur une ensacheuse Hamac Hansella et une ensacheuse Aquarisdont la 

capacite de 500 sacs/heure est faible, mais suffisante actuellement compte tenu du fait que 80% 

des ventes sont faites en sacs de 1 kg et plus. 

• 1 ligne de fabrication de "chewing-gum" en plaquettes (sticks) rectangulaires, d'une capacite 

pratique de 0,330 kg I heure. 

A noter que l'enveloppeuse en paquets de 7 sticks a une capacite pratique de 160 kg!heure mais 

qu'une nouvelle machine "mono-stick" est prevue. 

La liste des equipements est donnee en Annexe 4 

- les bonbons mal formes son ecartes a la fabrication OU a l'enveloppage et doivent etre 

recuperes (broyeur a sucre, fondoir. ... ). 

- les utilites, eau, valeur, electricite, sont correctement approvisionnees. 

- les eaux usees ne concement que le lavage des sols et ustensiles et ne presentent pas de 

probleme particulier. 
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2.4. Solutions technologiques adaptees dans le processus de production et amenagements 

necessaires 

Les procedes de fabrication sont classiques et correspondent aux technologies les plus 

modem es. 

L'addition d'un atelier de preparation des sirops de sucre tant pour la ''halwa chamia" que pour 

les bonbons evitera !'introduction de sacs cristallises dans Jes ateliers de production evitant ainsi 

une possible pollution des ateliers et produits. 

A noter qu'a la capacite de l'atelier de cuisson des sucres. une installation en procede continu 

serait rentable et de fonctionnement plus regulier en production ; mais le faible ratio d'utilisation 

des ateliers ne le justifie pas actuellement et le renouvellement d'un cuiseur discontinu 

s'explique. 

Le grand nombre d'enveloppeuses se justifie dans toutes les confiseries par differents types 

d'enveloppage (papillotes, corbeilles ... ) et la taille variable des enveloppes selon le type de 

bonbon (voir annexe 5). 

La mise a niveau europeen necessite certains amenagements ~n vue de preparer la certification 

ISO, tels que : 

• passage a l'inox pour toutes pieces en contact avec le produit 

• appareil de separation des particules metalliques pouvant exister accidentellement 

dans Jes matieres et produits 

• revetement des sols en conformite avec Jes exigences ISO dans les magasins et 

ateliers 

• les silos a sesame (elimination des sacs en ateliers) 

• la fabrication des sirops de sucre (elimination des sacs en ateliers) 

Ces amenagements sont repris et financierement evalues au chapitre 3. 

2.5. Renouvellement des equipements et maintenance 

• Si l'etat general des equipements est ban, plusieurs machines doivent etre revisees OU 

renouvelees. Ces operations concement notamment : 
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Pour Jes sucres cuits 

• le cuiseur Bosch (atelier bonbons en sucre cuit) 

• Jes enveloppeuses Carle Montanari (atelier bonbons en sucre cuit) 

• l'enveloppeuse Hamac Hansella mini wrap 30 B 

• l'enveloppeuse J. RATTI 

• la refroidisseuse-enveloppeuse a caramels Bosch Hamac Holler-Nagema 

Pour la Halwa Chamia 

• les doseuses soudeuses Hans Rychinger pour gobelets "Alupack". 

La liste complete de ces travaux de revision ou de renouvellement est reprise au chapitre 3. 

• La maintenance ne comprenait pas d'entretien preventif et l'etat de certaines machines en est 

sans doute la cause. 

L'organisation et la gestion de la maintenance avec entretien preventif systematique, graissage et 

huilage journalier ou periodique selon les machines et revision annuelle pendant la periode de 

conge de la production est en cours de mise en place avec le CETIME (voir annexe 6) et a fait 

l'objet d'une demande d'appui au FOPROMAT pour la formation du personnel et l'etablissement 

d'une base de donnees et de fiches machines informatisees dans le cadre de cette mise a niveau. 

2.6. Organisation de la production et de la distribution 

L'ordonnancement de la production a, par le passe, fait defaut a GFCO. En periode, de fetes OU 

de Ramadan, la societe a ete en rupture de stock. Cette carence devrait etre comblee par la mise 

en place d'une cellule d'ordonnancement et methode, et }'augmentation des volumes de stockage 

en cours (extension des magasins). 

II est prevu d'amenager un stockage sur "racks" pour faciliter les manutentions en magasins, vu 

le grand nombre d'articles. 

La distribution aux grossistes est assuree, pour sa plus grande partie, par la societe et il est prevu 

d'augmenter la capacite du pare de vehicules pour ameliorer cette distribution. 
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Un systeme informatique de gestion des stocks associe aux reunions des services technique et 

commercial devrait permettre de mieux planifier Ia production et Ies stocks. 

2. 7. Controle de la qualite 

Le laboratoire a ete recemment mis en place et ne fonctionne pas encore au rythme normal. 

Le contr61e de la qualite conceme, conformement a Ia certification 9002 : 

• Ies matieres premieres (sesame, amandes, sucre, glucose, ar6mes ... ) 

• Ies produits en cours de fabrication tel que le contr6le du decuticulage des graines de 

sesame .... 

• les emballages 

• Ies produits finis et Ieur presentation. 

Ce contr61e a fait I'objet d'un colloque avec le responsable du contr6Ie qualite et celui de la 

production et le document figurant en annexe 6 en est issu. II necessite l'achat de quelques 

equipements complementaires repris au chapitre 3 et Ia recherche d'un laboratoire specialise en 

chromatographie et spectrographie pour certains controles periodiques. 

Le controle porte egalement sur Ia qualite de I'eau foumie par la ville, de l'eau adoucie pour Ia 

chaufferie et de l'eau de procede pour la fabrication des sirops. Ces contr61es soot deja 

operationnels. 

2.8. Controle des rendements de production 

- Les rendements matieres I produits doivent faire I'objet de contr6le reguliers soit par serie de 

fabrication, soit par joumee de travail de chaque atelier. 

- les dechets, bonbons hors gabarit ou hors normes notamment, doivent etre collectes par 

variete et recycles ou vendus a bas prix. 

- les arrets de production doivent etre notes et analyses en vue d'ameliorer I'efficacite de 

l'usine. II peut s'agit par exemple de : 

• defauts d'approvisionnement (probleme d'organisation) 

• d'arrets d'une machine (probleme d'entretien) 

• de coupures de courant ( accidentelles ou frequentes necessitant une intervention 

aupres du foumisseur ou la mise en place de groupes de secours) 
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• de qualite d'emballage (rupture de bobines ... ). 

L'analyse de ces differentes causes permet d'y remedier et la productivite de l'unite sera 

maitrisee. 

- Selan le type de produit, les goulots d'etranglement doivent etre identifies en vue de les 

reduire. 

Le "flow sheet" de l'usine presente en annexe 7 doit etre affine en affichant, sur chaque fonction, 

le debit reel de la machine correspondante. 

2.9. Facteurs et conditions de production 

a) conditions de production 

Les conditions de production correspondent, aux quelques details pres decrits ci-apres, au 

niveau international done europeen. 

La salle de preparation des matieres premieres doit etre assainie. Le sol doit etre repeint. La 

nouvelle construction permettra de mettre ceci ·en boo ordre, d'autant que sacs de sucre et de 

sesame sur palettes ne penetreront plus dans les ateliers de fabrication. 

Des mesures plus strictes d'hygiene du personnel et des operations en ateliers doivent etre mises 

en place (bac de desinfection des chaussures, port de blouses, calots et gants jetables pour le 

personnel touchant aux produits ... ). 

b) Couts de production 

GFCO est placee au meme niveau que ses coucurrents. Les emits des intrants soot les suivants : 

Eau : 0,5 D/M3 + 0,4 D/M3 (taxe ONAS) soit 0,9 D/M3. Ceci represente un cofit eleve mais qui 

est propre a la region de Tunis. 

Electricite : 0,08 D I Kw Gaz oil chaufferie : 0,191 D /litre 

Le cofit de la main d'reuvre suit les taux de salaires usuels en Tunisie : 
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Manoeuvre de l 'ordre de 

Ouvrier specialise de l 'ordre de 

Chef d'equipe de l'ordre de 

200 DT /mois 

250 DT/ mois 

400 DT/mois 

Les cofits etant sensiblement Ies memes dans tousles pays, ils n'ont qu'une influence secondaire 

sur l'activite de la societe au niveau national. Ils doivent favoriser !'exportation vers les pays a 
cofit de main d'reuvre plus Cleve (Europe notamment). 

c) Rejets et dechets 

L'usine n'a guere de dechets liquides. Par contre elle degage des eaux residuaires provenant du 

lavage des installations en fin de journee et des sols. Ces eaux residuaires sont done plut6t 

alcalines et conformement aux nouvelles dispositions de protection de l'environnement, GFCO 

doit neutraliser ces eaux et les decanter avant rejet dans les egouts municipaux. Cet 

investissement est programme (voir chapitre 3). 

2.10. Recommandations 

a) En ce qui concerne la mise ii niveau, /es recommandations concernent en tout premier lieu : 

• le controle de qualite (selon annexe 7) 

• les conditions de travail (selon § 2.9 a) 

• la mise en place des normes de qualite iso 9000 (annexe 8) 

• la mise au point de produits adaptes a la demande de la clientele existante OU potentielle, a 
savoir: 

- presentation en portions unitaires telles que plaquette de chewing-gum (stick 

unique), barre de halwa chamia enrobee s'il ya lieu pour en assurer la tenue 

- recherche de nouveaux aromes ou de nouvelles compositions pour les bonbons. 

• L'adaptation de l'outil industriel sur la base des donnees decrites au chapitre 3. 

b) Pour /'amelioration de la productivite, !es recommandations concernent: 

• la remise en etat OU le remplacement des equipements deficients 

• la mise en place, dans Ies plus brefs delais, du systeme programme de maintenance 

• le contr6Ie des rendements et !'analyse des temps d'arret 
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• une coordination precise avec les services commerciaux pour les previsions de production et 

une gestion optimum des stocks. 
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3 DIAGNOSTIC FINANCIER 

Les principaux indicateurs sur la structure et la rentabilite de la GFCO ont evolue d'une maniere 

favorable sur la periode d'analyse 1992 - 1996. 

Evolution des indicateurs de structure 

ituation nette 

Endettement (hors cc Associes) 1969 MDT 2543 MDT 3223 MDT 4954 MDT 3 860 MDT 

Fonds de roulement 245 MDT 167 MDT 174 MDT 491 MDT 1 054 MDT 

Ainsi qu'il se degage du tableau ci-dessus l'endettement de la GFCO est maitrise a un niveau 

satisfaisant. 

Nous estimons toutefois que le plafond de 65% de taux d'endettement devrait etre limite afin de 

preserver l'autonomie financiere de l'entreprise et assurer l'adequation de son capital aux niveau 

des investissements et des activites. 

Evolution des indicateurs de gestion 

n 1cateur 

entes ct1 tota 

Vcntcs I Immobilisations Nettes 1,38 1.1 1.58 2.09 2.5 

Rotation des stocks 7 8 11 7 10 

Delais moyen de recouvrement des creances 36 jours 32 38 40 44 

DeJai rnoyen de reglement des fournisseurs 40 51 110 96 78 

Les principales remarques a formuler a ce niveau sont les suivantes : 

• Les efforts fournis pour l'accroissement des ventes devront etre consolides pour assurer un 

meilleur taux de rotation des actifs surtout que !es investissements programmes pour la 

periode a venir sont assez importants et influeront sensiblement la valeur des actifs. 

• Les stocks de produits finis devront etre geres dans un cadre de concertation etroite entre le 

commercial et le producteur afin d'eviter des pointes de stockage non justifiees. 
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• Le delai moyen de reglement des clients devrait etre approcbe avec beaucoup de prudence 

afin de concilier Jes objectifs commerciaux de promotion des ventes aux soucis d'equilibre de 

tresorerie. 

Evolution des indicateurs de rentabilite 

n tcateur 

a1res 

Marge Brute 31,1% 35,4% 36,1% 34% 27% 

(Ventes- Cmit de ventes I Ventes) 

Cash Flow d'exploitation 242 MDT 403 MDT 641 MDT 829MDT 1085 MDT 

Marge nette 

Benefice Net I Ventes 1% 2% 1% 3% 1,5% 

Rentabilite de l'actif 

Benefice avant inten~t et Imp6t I Actif Total 6% 8% 6% 8% 4% 

Rentabilite des Capitaux propres 

Benefices net I Capitaux propres 4,8% 9% 6,4% 8,8% 2.9% 

• Apres une amelioration sensible en 1995 la rentabilite des capitaux propres enregistre une en 

1996, une chute niveau suite a !'augmentation du capital de la societe d'une part, et a la 

deterioration de la marge commerciale du au mix des produits 1996 et a !'augmentation de la 

dotation aux amortissements d'autre part. Cette rentabilite devrait etre amelioree a partir de 

1997 pour assurer une remuneration differentielle interessante aux associes pouvant justifier 

des appels de fonds supplementaires pour soutenir l'effort d'investissement. 

L'analyse de !'evolution des differents indicateurs de rentabilite appelle les remarques suivantes : 

• La marge brute de la GFCO est relativement sensible au cout d'approvisionnement du sesame 

dont Ia fluctuation des cours est difficilement maitrisable. L'annee 1995 a a cet effet subi 

l'effet de !'augmentation sensible du prix du sesame. 

Ce phenomene n'exclut pas pour autant que !'amelioration de la marge par des gains sur la 

productivite demeure toujours possible comme en temoigne !'evolution favorable de la marge de 

1992 a 1996. 

• Le cash flow de l'entreprise en progression jusqu'en 1995 du fait de l'accroissement sensible 

et continu du chiffre d'affaires devrait etre ameliore pour l'avenir afin de supporter le cm1ts 
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des investissements et financements prevus. Ce cash flow a d'ailleurs represente Jes 

proportions suivantes du chiffre d'affaires : 

I Cash Flow IC. d'affaires I ~:2 

Evolution de la Tresorerie et du fonds de roulement 

Les valeurs disponibles de la GFCO ont suivi une courbe ascendante depuis 1992. 

evolution des valeurs disponibles 

1992 
j Valeurs d1spombles (en MDT) 7 

La faiblesse de ces valeurs aux premieres annees est due au financement des stocks par les fonds 

propres de la societe. 

Par ailleurs, les ratios suivants donnent une idee plus claire de la situation : 

evolution du fonds de roulement et des ratios de liquidite 

Ratio de liquidite Immediate 

Ratio de liquidite generale 

0,137 

1,348 

0.13~ 

1.157 

(J.300 

1,065 

0.500 

1.162 

0.610 

1.408 

La liquidite immediate de la GFCO devrait etre amelioree afin de faire face a ses engagements 

dans de bonnes conditions. Cette amelioration passe par la compression du delai de 

recouvrement des creances recommande ci-haut. 
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4 DIAGNOSTIC DES RESSOURCES HUMAINES 

un management experimente 

Mr Bechir BEN YEDDER, homme d'affaires tunisien de grande notoriete dans le milieu 

tunisien des affaires assure la gerance de la societe et est assiste par Mr Mohamed ZARROUK 

Directeur General de la societe, diplome de sciences economiques et de gestion possede une 

large experience de gestion et de direction des affaires. 

Apres un passage d'une annee aupres du bureau d'audit et de conseil (FINOR correspondant de 

Peat Marweek Michel & Cie ), Mr ZARRO UK a assure pendant 9 annees des fonctions de 

direction generale dans un grand groupe du secteur du textile avant de rejoindre le groupe Ben 

Yedder depuis 3 annees, pendant lesquelles ii a aussi collabore a la mise sur pieds du projet 

boissons gazeuses. 

La notoriete du Directeur General aupres de l'ensemble du personnel et ses capacites d'analyse 

et de conduite des groupes de travail sont un facteur de succes a la fois de la gestion des 

ressources humaines, des relations de l'entreprise avec son environnement exteme et de 

I' atteinte des objectifs fixes. 

Un encadrement dynamique et de qualite 

La GFCO s'est dotee d'un encadrement disposant d'une bonne experience qui lui permet de . 

s'adapter de maniere satisfaisante aux nouveautes et exigences de l'activite. La repartition du 

personnel et de l'encadrement se presente comme suit : 

repartition des eff ectifs par categorie et par f onction 

maitrise 

1rechon genera e et contro e e geshon 
1rectmn commercra e 
Directeur 1 
Service vente et developpement du marche 1 5 6 
Service administration des ventes 1 5 6 
Service marketing 1 1 2 
Service exportation 1 1 
rrectmn usme 
Directeur d'usine 1 
Departement production et ordonnancement 3 3 36 41 
Service achats et gestion des stocks 1 1 5 7 
Service maintenance 1 2 6 9 
Controle et assurance qualite 1 1 
epartement a mm1strah et manc1er 
Chef de departement administrative et financier 1 
Section comptabilite 1 1 
Section tresorerie 1 1 
Section ressources humaines 1 1 2 
Services generaux 5 5 
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Outre ces effectifs permanents, la GFCO emploie en moyenne 150 ouvriers occasionnels avec 

des formules contractuelles de trois a six mois en fonction des besoins de l'activite. 

Cette flexibilite constitue un facteur important pour l'adequation des coiits aux volumes de 

production et de vente et permet a GFCO une gestion plus aisee des ressources humaines. 

Une politique de salaires motivante 

Le niveau de remuneration offert par la GFCO a son personnel permanent est souvent superieur 

a celui prevu par la convention collective du secteur, ce qui est de nature a motiver davantage le 

personnel et assurer son adhesion aux objectifs fixes par la Direction. 

Une formation technique et de gestion a consolider 

Le niveau relativement reduit du personnel de maitrise a la GFCO necessite d'etre comble par la 

realisation d'une action de formation continue au sein de l'entreprise ou ailleurs au profit des 

ouvriers qualifies. Ce programme deja arrete par la Direction de la GFCO devra permettre 

!'assimilation rapide par ce personnel des nouveaux process et methodes de travail et contribuera 

a !'amelioration de la productivite des facteurs. 

Organisation et procedures 

L'organisation generale de la GFCO repond globalement aux imperatifs de coherence et de 

synergie du couple objectif - structure. L'organigramme ci-contre presente en effet la repartition 

equilibree des taches entre les fonctions operationnelles et fonctionnelles ainsi qu'une hierarchie 

adaptee a la taille de l'entreprise. 

Des actions d'amelioration demeurent toutefois necessaires pour permettre a ]'organisation de 

supporter convenablement les developpements futurs des activites. Celles-ci ont trait a : 

- la separation au sein de la fonction administrative et financiere des taches incompatibles ; 

- la creation d'une cellule ordonnancement methodes au sein de la direction usine ; 

- le developpement de I 'organisation de la fonction commerciale par la creation des structures 

administration des ventes et export (cf diagnostic commercial) . 
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5 DIAGNOSTIC DU SYSTEME D'INFORMATION 

Le systeme d'information de gestion de la GFCO se caracterise par l'existence de plusieurs 

modules disparates qui tout en repondant aux besoins des differentes structures, ne favorisent 

pas }'emergence d'un systeme integre qui procure les avantages de l'homogeneite et l'economie 

des traitements. 

Une comptabilite analytique a mettre en place 

Par ailleurs, l'indisponibilite d'une comptabilite analytique developpee et integree a Ia 

comptabilite generale prive les differents intervenants operationnels et fonctionnels d'un 

precieux outil pour la maitrise et le controle des cofits et rend difficile les prises de decision en 

matiere commerciale en }'absence d'analyse fine et fiable de la sensibilite des marges. 

La gestion budgetaire et le controle de gestion outils de pilotage de la Direction Generate 

devraient etre renforces en amont par }'adoption d'une comptabilite analytique et en aval par la 

standardisation des modeles et frequences du reporting. 

Un outil informatique a repenser dans le cadre du plan directeur informatique 

D'une maniere generale, le systeme informatique existant est insuffisant par rapport aux besoins 

de la societe. En effet, plusieurs activites operationnelles ne sont pas informatisees. 11 en est 

ainsi des approvisionnement, de la gestion de la production. Le coftt informatique est 

relativement insignifiant et aucune action de formation en informatique n'est dispensee, et aucun 

encadrement permanent dans le domaine n'est disponible. 

Les activites de suivi et de pilotage ne sont pas non plus informatisees. L'exploitation du 

materiel informatique mis a la disposition respectivement du directeur commercial et du chef de 

departement administratif et financier, essentiellement sur excel, temoigne d'une grande volonte 

pour gerer les informations essentielles utiles pour la gestion. 

Cependant, ii est clair que cette solution, meme si elle peut etre techniquement amelioree, ne 

peut pas etre consideree comme viable, et professionnellement acceptable. 

Dans la perspective de developpement de l'entreprise, un investissement en materiel et logiciel 

est necessaire. 
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Cet investissement evalue a 70 000 Dinars (cf annexe 9, § b) a ete valide dans plan directeur 

informatique en cours d'elaboration et couvrant une periode de 3 ans. 

Ce plan a egalement defini !'architecture physique et applicative du nouveau systeme 

d'information orientee vers une integration globale des differents modules de la gestion de 

1 'entreprise. 
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6. DIAGNOSTIC D'EXPLOITATION ET PIAN DEMISE A NIVEAU 

6.1. Diagnostic d'exploitation 

La situation de GFCO est saine. Son compte d'exploitation est beneficiaire et son chiffre 

d'affaire de 9.169.000 OT en 1996 est equivalent a 2,5 fois le montant actuel des 

immobilisations. II y a lieu de noter que les amortissements sont encore eleves puisqu'ils 

representent 8,2% du chiffre d'affaire car beaucoup d'equipements sont d'acquisition recente. 

Cependant GFCO est en mesure d'investir et sa direction souhaite donner une impulsion 

nouvelle pour accelerer la croissance du chiffre d'affaire et le taux de rentabilite. 

L'objectif que GFCO peut se fixer est de couvrir le 1/3 du marche national et d'exporter d'ici l'an 

1999, les quantites suivantes : 

onnage 

en DT (valeurs 1996 

Bonbons 3.500 

Bonbons (export) SOOT 750.000 

Chewing-gum 250T 2.810.000 

Halwa Chamia 4.000 T 9.475.000 

Halwa Chamia (export) SOOT 1.185.000 

En conservant un amortissement de l'ordre de 8% sur le chiffre d'affaire complementaire, soit 

dix millions de dinars tunisiens, le supplement d'amortissement serait de 800.000 DT/an. 

Ce qui permettrait a GFCO d'investir de l'ordre de 5 a 6 millions de dinars tunisiens, pour une 

mise a niveau internationale. 

6.2. des investissements et evaluation budgetaire 

Pour atteindre ces objectifs de mise a niveau, tant technique que concurrentiel au plan 

commercial les investissements suivants soot programmes : 

• Structure industrielle generate selon annexe 9 § 1 

• Atelier de halwa chamia (hors portions individuelles) 

selon annexe 9 § 2 

• Atelier de sucres cuits (annexe 9 § 3) 

• Atelier de chewing-gum (annexe 9 § 4) 

• lnvestissements incorporels 
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informatisation de la gestion et formation 

du personnel (annexe 9 § n) 

Aleas 

Sous total annexe 9 

188.000 DT 

21.000 DT 

3.900.000 DT 

A ce total il faut ajouter la fabrication de barres de halwa enrobees pour laquelle une etude est a 
faire aupres des differents foumisseurs: TOGUM - SOLLICH - OTTO HANSEL - CONBAR -

BEGEL AULAGEN - CARLE MONTANARI 

Une premiere evaluation situe l'investissement 

pour une ligne complete d'une capacite de 500 K/h a 
soit un total de 

NB : une ligne de 200 a 300 K/h de barres suffirait 

PROGRAMME DEMISE A NIVEAU 

1.300.000 DT 

5.200.000 DT 

a) lnvestissements concernant la rehabilitation des batiments et /es equipements de 

production par categorie de produits. 

1 General 

DESCRIPTION COUT DATE DE AM ORTIS-

ENDT REALISATION SEMENT ANNUEL 

evetement es so s : aire tampon sesame 
atelier de cuisson 20.000 1997 3.000 
aire produits finis 60.000 1999 9.000 

Couverture des canivaux 10.000 1998 1.500 
Installation de gaz nature! 25.000 1997 2.500 
Extension du batiment usine et stockage 785.000 1997 30.000 
Pretraitement pour chambre froide 100.000 1999 10.000 
Equipement pour chambre froide 10.000 1997 1.000 
V ehicules : Camion 8,5 T 55.000 1997 11.000 

Camion 3,5 T 29.000 1997 6.000 
Camion 3,5 T 29.000 1998 6.000 
Camion 1,5 T 25.000 1998 5.000 

Manutention elevateur 35.000 1999 7.000 
Chariot elevateur 35.000 1999 3.500 
batteries 10.000 1997 2.000 

Magasin installation racks (casiers a palettes) so m 80.000 1998 8.000 
bandereleuse 8.000 1997 800 
scotcheuse 10.000 1997 1.000 
enveloppeuse pour film retractable 12.000 1997 1.200 

Usine installation de dissolution de sucre 200.000 1997 20.000 
materiel de pesage 15.000 1997 1.500 
compresseur d'air "service" 15.000 1997 1.500 

Laboratoire equipement 30.000 1997 4.500 
Entretien equipement 20.000 1997 2.000 

ous-tota genera 
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2. Production de halwa chamia (hors barres individuelles) 

escnphon amort1ssement 

realisation annuel 

eux s1 os pour grames e sesane 

Separation des particuliers metalliques 12.000 1997 1.200 

Automatisation de la torrefaction du sesame 70.000 1998 7.000 

Broyeur a billes pour sesame 70.000 1999 7.000 

Deux silos a Tabina et tubes inox 55.000 1997 5.500 

Cuiseurs nouveau cuiseur nougat 315.000 1997 31.500 

pompe a vide ancien cuiseur 3.000 1997 300 

compresseur d'air exempt d'huile 7.000 1997 700 

Bassine de melange Diosna 10.000 1997 1.000 

Dose use halwa 100 gr 250.000 1998 25.000 

Doseuse halwa 2 k/5kg 80.000 1998 8.000 

Doseuse halwa 185 gr 80.000 1997 8.000 

Machine de scellage des boites plastiquess 30.000 1998 3.000 

3. Bonbons en sucre cuit 

escnptlon amort1ssement 

realisation annuel 

msseur ma axeur 

Hotte d'aspiration sur cuiseurs 30.000 1999 3.000 

Malaxeur d'ar6mes 22.000 1997 2.200 

Elevateur pour table de malaxeur 17.000 1997 1.700 

Pompe a fourrer les sucres cuits 30.000 1997 3.000 

Enveloppeuse pastilles 150.000 1997 15.000 

Enveloppeuse bonbons corbeille 195.000 1997 19.500 

Enveloppeuse bonbons corbeille 200.000 1999 20.000 

Tambour de refroidissement toffees 20.000 1997 2.000 

Groupe d'eau glacee pour toffees 12.000 1997 1.200 
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4. Chewing-gum 

escnpuon 

nve oppeuse c ewmg-gum piece 

Enveloppeuse rainureuse TAM 

ous tota c ewmg-gum 

80.000 

15.000 

1997 

1997 

8.000 

1.500 

b) Investissements incorporels lies a /'organisation de la societe 

escnpt1on amortlssemen 

onora1res et ra1s e cert1 1cat1on so 

Informatisation de la gestion des stocks 

et formation du personnel 

Systeme d'information et de communication 

et formation du personnel 

ous tota 

AMC E.Y \ G.F.C.O Rapport d'ctude demise a niveau 

78.000 
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realisation annuel 

1998 26.000 

23.300 
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GFCO 
PLAN DEMISE ANIVEAU 

EXPLOITATION PREVISIONNELLE 1997-2001 

1997 1998 

Produits d'exploitation IO 400 000 11650 000 

Ventes 10 300 000 l l 500 000 
Locales 1 0 000 000 11000000 
Export 300 000 500 000 
Dechets 7 000 7 000 
Produits financiers 3 000 3 000 
Produits acccssoircs 80000 120 000 
Divers 10 000 20 000 

Charges d'exploitation 9 377 000 10430 000 
IA chats 7 420 000 8 280000 
Travaux, Fournitures 250 000 279 000 
et Services exterieurs 
Transports et deplacements 140 000 155 000 
Frais divers de production 130 000 146 000 
Frais de personnel 915 000 1020000 
Frais divers d'exploitation 37 000 42 000 
Imp0ts et taxes 15 000 18 000 
Charges financieres 470 000 490 000 
Resultat Brut d'Exploita.tion l 023 000 1220 000 
Dotations aux amortissements 746 000 795 000 
Dotations aux provisions 40000 50000 
Divers 35 000 35 000 
Resultat avant imp0ts 202 000 340000 
Imp0t sur les societes 70 700 119 200 

Resultat net 131300 220800 

1 999 2000 2 001 

13 895 000 14 995 000 15 695 000 

13 700 000 14 800 000 15500000 
13 000 000 14 000 000 14500 000 

700 000 800 000 1000 000 
10000 10 ()(){) 10000 
5 ()()() 5 000 5 000 

150 000 150 000 150 000 
30000 30000 30000 

12 228 000 13105 000 13747 000 
9865 000 /0656 000 J/160000 
333 000 359 000 377 000 

185 000 200 000 210 000 
173 000 187 000 196 000 

1100 000 1 170 000 1220 000 
51 000 54000 57 000 
18 000 20000 20000 

503 000 459000 507 000 
1667000 1890 000 1948 000 
951 000 1018000 1054 000 
50000 50000 50000 
35 000 35 000 35 000 

631000 787000 809000 
220 850 275 550 283 775 
410050 511450 525 225 
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RECAP/TULA TION DU SCHEMA D'INVESTJSSEMENT/FINANCEMENT 

lnvestissements 
[ 1996/97 =i - - 19981 19991 20001 2001jTOTAL I 

Rehabilitation des batiments et eq11ipement 2.422.000 639.000 630.000 3.691.000 

General 1.244.000 174.000 230.000 1.648.000 
Halwa 517.000 465.000 100.000 l.082.000 
Bonbons sucre cuits 446.000 300.000 746.000 
Chewin gum 215.000 215.000 

Immateriels 188.000 188.000 

Certification 40.000 40.000 
lnformatisation de la gcstion 78.000 78.000 
Communication ct formation 70.000 70.000 

Totaux 2.610.000 639.000 630.000 3.879.000 

AmQrtissements 

Dotation annucllc additionncllc 133.110 54.315 63.000 
Amortissement annuel (arrondi) ll 1.100 160.000 219.000 250.500 250.500 

Eiuancement 

Financcmcnt par cash flow I 0-1.000 30.000 30.000 
Financemcnt par associes (>00.000 147.000 145.000 
Financcmcnt par credit hanc 1.906.000 462.000 455.000 

cout d'endettement a 13% et 7 ans 210.000 230.500 243.000 199.000 155.150 

!Subvention FODEC (arrondi) - L 331.400T 81.600 J- 80.500] ! l 

Capitaux propres 2.700.000 3.300.000 3.510.000 3.630.000 3.680.000 
Resultat net apres impots 131.000 221.000 410.000 511.500 525.000 
Rentabilite du capital(%) 4,85 6,70 JJ,68 14,09 14,27 



ANNEXES 

I - Principales confiseries tunisiennes 

2 - Diagramme de production de G.F.C.O 

3 - Le Sucre en Europe (C.E.E.) 

4 - Materiel de confiserie de GFCO 

5 - Les differents types d'enveloppage des bonbons 

6 - Organisation et gestion de la maintenance 

7 - Contr6le de la qualite 

8 - Normes ISO 9000 (C.E.E.) 

9 - Programme demise a niveau de G.F.C.O 
Detail des budgets d'investissement 

I 0 - Document d'information sur casiers a palettes 
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Sucre 
NACE 420 

Les ch1ffres de la con.wmmarion pour le secreur sonr relari­
venre111 1rahles au 1·ein de /'Union europienne. randis que la 
prnducnm1. malgn; de ligeres flucrua1ions en trainees par /es 
crmd11w11.1 m1;1eorningiques. rend ii augme111er comme le de-
1111111/1'1' le dei;rl; d ·auto.H1ffi.rnnce de /'Union europecnne. qw 
a u11c1111 111 °le en 1993. En ce qui conccrne /es strucrure.1· 
de la producrw11. le secleur sucrier comporle 84 en/reprises 
qui operen1 ~e11era/emen1 sur des marches in1erie11rs rres 
cn11ce111n;1. L 'ap11roharion du Traw! du GAIT pril'ml 1111e 
ui111111uri1111 de :; I'( en rnlume et de 36'7r des rnbve111w11s i1 
1 ·,._,,,,,,.,<1111111 ,J'u 1 u .' 'u11 :!()()() 1 rnr la base de la /H;rind1· de 
rdercncc de /98fJ-/9901. 

PRO FIL 

Description du secteur 

Dans le rnonL.k. le ,ucre est obtenu a partir de la canne :i 
\UUL: Ja11s ks re~!nn, lropH.:ah:' t:t J.:\ rcg10ns \ltuCeS au \UJ 
Jes 1rnp14ut:,. al(H\ LJUe la betLcrFc sucnerc t:st la pnm.:ipalc 
'ource '.k 'ucre Jan., it:, zones temperees. L' Unwn curopecnnt: 
prndu11 ,on 'line yuasl cxclusn·cment a partir Je la trans­
forma11on de la he11cra\e -;ucni:re ril n·existe de petites plan­
ta!Hll1'> tk c:11111L:' .: 'ucrc LJUe Jans le ,uJ Je l'E,pagn.:1. 

Lt: 'ec1i:ur 'ucni:r _·orn111unau1:i1rc produ11 ct r;iffine le 'ucrc 
1 !\:ACE -1:01. Plu, 'f1ec1fi4uemen1. ii rnclut 1·e\trac11on. la 
punf1ca11un .:t la -:n,1;.!lli~a11un Ju JUS pru,·enant de bettcra'.:' 
sucneres et Je 1m!la"e. arn~i que le raffinage du sucre Je 
cannc. Ci.: \l.!Cteur 111c\ut egalement \J fobncauun de 1·ru11~ 

confits. En ,1utrc. k secteur du sucre est lie :i la production 
tL1icool ~th: liyuc . .jlll fall l'objet J"un ..:ommenra1re plus Je­
tailk dan' le ,·hJr11r~ consacre au.\ Jicools et ,p1ntueux. 

L.1 Franc.:. 1· .\\km;igne ct \"l1ai1e sunt !es plus grands prn­
Juctcurs de -;ucre Je \'Unwn europeenne. En 1993. ces trois 
pavs nnt represent.! pres Je 65'7c Je la production de sucre 
blanc. Lt:s pnnc1paux indicateurs relatifs au secteur sucrier 
rnd1quent unc dernande interieure relati,ement -;table. bien 
qu'c\lc ,011 111.sutfisante pour garanur !'absorption de la pro­
duction 11btenuc. 

En raison J'un ,ysteme Je 4uotas stnctement reglemente. \'l'­
nion europecnne ne Jispose que J'un excedent de 11 %. Cctte 
difference .:st exportee vers des pays tiers conformement .1u 
-;ysteme de regicmcntatrnn des quotas. La quantite de sucre 
produ1tc Ju-Jc\:1 Ju LJUOla 0011 Ctrc exportee \Crs de'> pa:' 
tiers ,1u rmx nrnnJ1a1. 

La consomma11on ~1pparcnte fair pre1l\e J'unc -;tabilite ,ub­
stantielk . .:ncorc 4u'il ex1ste des variations entre lcs annecs 
prises en conS1dt!rat1L1n. D';iutre part. la productllln Je sucre 

Tableau 1: Sucre 
Prlncipaux indicateurs (1) 

(milliers de tonnes 
sucre blanc) 1982/83 1983184 1984/85 1985186 

Consommation 
apparent a 10855 10 686 10890 10 790 
Production 15 100 12253 13588 13 645 
Exportations (2) 2782 3112 3052 2982 

(1) L'annee va du 1eroctobrrt•u30septembl'9: 1982183a 1985186 CEdas.10. 
(2) OuolBs A & a 
Sources: CEFS. Commission &1Jropt§enne DG VI 

flnnexe 3 

est influencee par les conditions meteorologiques. Les surfaces 
cultivees peuvent etre adaptees au niveau des stocks. 

L'annees 1992 a ete particulierement bonne. avec une pro­
duction de 16 millions de tonnes environ de sucre blanc. Sur 
le plan des exponations. les echanges les plus importants se 
sont produits au cours de la periode de 1984- 1987. epoque 
oil les valeurs !es plus elevees de la decennie ont ete atteintes. 
Cette periode a ete suivie d'une legere baisse encore que la 
tendance soil restee a la hausse. 

Evolution recente 

Les zones plantees de betteraves sucrieres n'ont connu 4u'un 
leger accro1ssement entre 1984 et 1993. alors que la production 
de sucre a augmente constamment depu1s 1987. Au cours de 
la campagne 1992/93. les zones cult1vees ont atteint I 983 000 
hectares '>Oil une diminution de 6'7r. par rapport aux chiffres 
de 1984. La baisse la plu~ ~1gnificative a ete enreg1s1ree en 
Espagne. ou elle a atte1nt J7'7r. et peut ctre anribuee :i l'a­
JUsternent progressif Jes 4uotas communauta1res. 

Le taux de croissance moyen de la productwn Je sucre dans 
I' Union europeenne a atteint I .2'7r environ au cours de la 
pen ode de 1985-1990. Les rendements varient fonement d' un 
Et at membre a l'autre puisqu · ils vont d'une moyenne de I 0 000 
tonnes a !'hectare en France a un peu moins de 6 000 tonnes 
en Italic. en Espagne et en lrlande. Le secteur hctterav1er 
fran<;al'>. paruculii:rement dficacc. fall Je ce pays le premier 
pruductcur curopecn Jc 'ucn: h1en LJUe I' Allcmagnc po"c!de 
\c:s lOlleS culti\·ecs le' plus .!tenducs JepUIS la rcumfical!on. 
De, variation' 1mportantcs existent egalemcnt :i \'intt!r1eur 
cit: chacun Jes Etats mernbrcs. 

Comparaison internationale 

L' L llHlll europeennt: est le premier proJucteur Je sune au 
munde. Elle est su1v1e par 1·1nde. la Chine et \;i Thailande. 
En Asic. la plus grande panie du sucrc produ11 est consommee 
,ur k marche interieur. ce qui fait de ce11e zone geograph1que 
le premier consommateur de ,ucre. L' . .\s1e precede le Bres11. 
le \lni4ue ct Cuba. Au Br611. \es exportations et la consom-
111;11Hir1 nat1nn;,1lc ,0111 rnieu\ C.:4udt1m:c, .1\nrs 4uc le !'vlex14ue 
el Cuba '>Ont plus ()rJCntCS a \'exportallOll. 

Enfin. l;,1 Jernande la plus forte. apres \"As1e et \'Europe. se 
rencontre Jans les pays de !'ex-Union Sov1etique. Actuelle­
ment. pres des deux tiers du -;ucre produits dans le monde 
sont ubtenus a parttr Je canne a sucre alors que le reste. qui 
est en augmentation. prov1ent de la betterave sucriere. 

Les proJucteurs les plus 1 mportants Je sue re de canne sont. 
par ordre d'importance: \'lnde. le Brest!. Cuba. )e Mex1que. 
\'Australie et les Etats-Un1s. Parallelement. Jes premiers pro­
ducteurs de betteraves -;ucrieres sont l'Union europeenne. !es 
pa:' de l'ex-U111on So,1e1i4ue. les Etats-Unis et la Chine 
180'<- Jc la pr0Juct10111. 

Sur le marche mundial. la campagne de 1993 a presente un 
t!c;.irt Je 300 000 wnnes entre \'otfrc et la Jemande. La cam­
pagnc Je 1994 semble reproJuire cette s1tuat1on. On peu1 

1986/87 1987188 1988/89 1989190 1990/91 1991192 1992/93 

11 068 10859 10 831 11 231 11 700 11 972 11 703 

14 123 13 210 13 942 14 375 15 872 14 690 16037 
3194 3462 3158 2 565 2 742 2807 2914 

.r •,": .. ' '~ 
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·•\ 

Mexique .· 

Amerique du Sud 
Brasil 
Asie 
Chine 
lnde 
Thailande 

. r: 
'· Ex-Union Sovietique 

Oceanie 
Total 

, '· ' . ~ . ~.;.; .. 

5-0urcs: UN Commodity Yearbook, FAQ Production and Trade Yearbooks 

lures et ,le, 111:1rmel;ide-'. LJ rulre de la hctlera\·e \llCncrc el 
la mc!a"e. ,pu,-rrPdu11' Je l'indu,tnc 'ucnere. sont em­
fll"' Cl'\ .Jan.' ".li1mc111:111<1n Jc, .1n1111:1ux LJ melas'c CS( -:­
.:;:1it:mcn1 ,11Ji1,cc j,111' i:1 .J1\ttllat1llr~. :a tcrrnenta11nn ct la 
;Jrn1.1u .. :t:Pn d · ,i..:1Jc ... 1tnqul' 

.\u "-'trl de !·1 ·n1lln cun>rcc:ine ... ~nc·; environ Jc la rrnduct1on 
ra"e .1 1:1 'er11e au lktatl J1recte cnc·nrc 4uc Je, JJtlcrencc' 
1mpnrtante' ,,nent cnrq11strces Jans ks Jiffcrcnts pay' c:ons1-
J-:rc' Le' ch1ffrcs '.1nen1 1wtarnrncnt entre l-lr, en I ta lie et 
-I~,.; .1u Pill'tli!'ai .1 I''·; au\ Pll\ ,. flJ.\. 

L'offre et la concurrence 

L.L.nll1n curnpcennc prcsc:ite lcs rcnJemcnt'> .cs plus -:le\es 
17.5 1nn11cs1hec:tare 1 ,1 "n la c:1rn1pllre JU., E1ats-Un1' 
111 tonnc-;·h:11 ct.: :·cx-Lnt<>n Sn\1et14uc r~.5-~ tonne-./ha1. 
. .\u 'c1n ck Tnt<'n CLtr<'ncenne. 11 C\tste J'importames dif­
frrcnccs de ,·,irnrc11t11 :te cn:re !es rn1Juctcur'>. Dans !'Europe 
,ju nnrd-c 1 uc,t. ;'llr C\crrnrc. !es cunJ1t1Pns 111eteProlog1qucs 
JUt<>r1.,cn1 1·ut1i1,,1uc111 ck "ancte' Je hettcra\es suLT1eres j 

plus hauts rern.:cments 4u1 permettern J'1mportantes econorrncs 
en t'nerg1e pendant l.1 transr'orrnat1nn. 

Tableau 5: Sucre 
Nombre de sucreries (1) 

(unites) 1982/83 

UE 233 
Belgique/Belgie 15 
Dan mark 6 
BR Deutschland (2) 48 
Hell as s. 
Espana 30 
France '57 
Ireland 4 
Italia 45 
Nederland 10 
United Kingdom. 13. 

1983/84 1984/85 1985/86 

225 220 218 
15 15 14 
6 6 6 

48 47 46 
5 5 5 

29 27 25 
57 56 55 

4 4 4 
38 37 40 
10 10 10 
13. 13 13 

(1) L'aMee VB du 18foctobro .. e.;30S8Pt8mbte: 1982/83111985/86CEdas 10 
(2) Ex-AHemagne de /'Est.inc/use en 1990/91, 1991192"1111992/93. · 
5-0urr:e: CEFS 

,. 

•/·~ 

'-"l.' ! 

'.·'.::).'_ .... 
;.,.;,1 . 
'·::; . ..;,; :· 

·•.··· 

8,1 
~ .1;··0,s 
. ~·· ·~;1'1;2 

100,0 

Processus de production 

. 0,8 

3.8 
11, 1 
6,9 

36,8 
6,7 

10,3 
0,9 

12,8 
1,0 

100,0 

LJ fabrication du sucre comporte l'extract1on. la punltc:.1t1Pn 
et la cristallisallon du jus. La prnduct1L>n est 'a1sonn1ere . 
rnnc:cntree sur une perioJe de troi' mo1>. c:·est-l-Jire d·JoC1t 
a octobre en ftaJie I de 45 :1 80 JOU TS I et de septcmbre a dfren1brc 
en Europe septentrionale rde 70 :i 113 JOUrs Jux Pay,-Ba,_ 
en hancc ct en Allcmagni: et 1usqu·:1 I 14 3ours au Roy.iu111e­
Un1 l Ces vingt dernieres annees. la concentrallon des acll\ nc' 
Jans Un nombre reduit d'usines a donne lieu ;l de\ amcJiorJtlOn'> 
au 111\eau de la productivite et a perrn1s Jc tnpler l.1 productwn 
par installation JU niveau communl!uta1re. Des ameliorat1ons 
1rnportantes ont ete egakment enreg1,rrees en cc qui concerne 
le., rendements benerav1ers :i !'hectare. encore que de, clrt­
ferenccs persistent au ni,·cau de la qualtte Jes rnat1ercs pre· 
mreres. de la sa1son de la rectJlte et Je la transforrnarion clam 
!'ensemble de !'Europe . 

STRUCTURE DU SECTEUR 

Entreprises 

Le sectcur sucrier esr forcemcnt cnnccntrc au sc1n Jes ditfrrcnt' 
marches nationaux .. En general. c:es marches 'ont consutue., 
Je dcux ou trois grandes soc1e1~s et d'une 'enc d'entrepnses 

1986/87 1987188 1988/89 1989/90 1990/91 1991/92 1992/93 

214 207. 194 190 184 201 183 

14- 14 12 12 11 11 9 

6 6 6 6 5 5 4 

44 42 38 38 37 60 52 

5 5 5 5 5 5 5 

25 24 24 24 24 24 22 
54 54 52 50 50 48 48 

4 3 3 2 2 2 2 

39 37 33 33 31 29 25 

10 9 8 8 7 7 6 
13 13 13 12 12 10 10 

.. , . .. 
., : 
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{uE. 10 855. 
Belgique/Belgie 379 
Danmark 203 
BR Deutschland 2 193 
Hell as 289 301 
Espana 1 043 1 009 
France 1 938 1 915 1 907 
Ireland 140 140 137 137 
Italia 1 519 1 465 1 649 1 534 
Nederland 549 551 556 569 
Portugal 294 306 345 304 
United Kingdom 2 308 2278 2 271 2 293 
Part de la consomrnation 
mondiale(%) 12 11 11 11 

- , ~ ."! . " 

··;·\326 

1'116 
1 995 1 993 

134 133 
1 494 1 539· 1 584 

555 539 556 
301 314 308 

2252 '2198 2329 

11 10 10 10 

314 
1132 
1 956 
~34 

1 627 
591 
301 

2212 

11 

·:·::..: :114 ,. '· 315''. 
.. 1147 . ' "1138 j 

2082 1 980-'. 
134 _'.134; 

1 641 1 639 
582 591 
299 289 

2276 2 185 

11 11 

(11 L"annee va du ler octobre au 30 seprernore; 1982183 a 1985186 CE des 10. Equivalent Sucre blanc 
Source· CEFS 

D"u11 ..1utrc ~.-,,~. '.":11du<r1c curorecn11e Ju ,ucre c'ta1t. Ji:, 
'll!i:--. Jt'._1;i :c·~··.·1~1c·:1kc :'.ir 1111c Or~.1111,;it1nn du 111arche cnrn­
rnun 

E11l1n ,_:c "L·...,:~·'.11 '-·-..,1 ·(~rr--'rllC'![ 1..iHh .. :CflCL. nun -..cuk:ncnl qu 
;c-;-.. lll~1rL~h."' !~\;,_'!';__'U'.-.., 'lLIJ"I ~~;dc111L!ll ,lll lll\L,IU l'L:r11pcc:1 

LJ ,[ructurc :c1 111:ll,llc :'t ~11 ~:J11dc r:1rt1c •illt:11111•i1stt.'. Ct. 
Jepuh le ckhu: .k.' .111~ec:, '10. Jucunc c1 lllUtJ()n de la ..:0111-
('C! ti t•lll. lc'i 1c .Ille" :11c''C'lll:111t '.Ill tlllCrc't q1r k !11:111 .k c"Ctlt.' 
cruJc. :1 · d c'...._· , ·t1 ... 1..';·1, L':...'. 

AEPAATITiON REGIONALE 

:___~1 .._·1\fl'·d)Jll!~1 .. [1!lJl ,Jc -.,-i .... :rc ~u11.... l 'n1t111 curopecnnc .1 c1c 

rcl:1u1 cmcn: ,;.ink c·r;::c· I '!S~ er ! '!'!.>. <HI elk , «:'! cr~1bl1c 

.. 1 : ; .. :-: 111111:1 1:1, d ... • · .. u1111t..:' Cll\ 11·nn. l,1 p;.1n .. :0111111u11:1uta1n: de 

.d ~·"1»'1111'.Ll"tl:l 11lt''.1J::t1C 11",1 f1·" 11011 [1lll\ \:ll"1C ~eJllCllllll 

'l_,:,ti:. l·.1\· -·~· ·c"lc .... · .. : ) ' ( en\ 1rnn. LL'..., ph ... ·n11cr' .. :nll\tHn-
·· .. :," .. I' ._.,, .. ,. R,, .... u11·c·-l 111. · \1k111ag11c. !:1 Fr::nc:c ct I 1-

-!lli :'1-'"L··:ti:·~! '11l1-, .. J..:"., :11\('.~~lJ\ pr~lllqllL'!l1C'.H 'Jl11itll"illl''­

~-;_·, i'flth.:/',L;..'" ,1c..'\i11~.l[;( 1 1;, <..1C" prndu1L' Ju ... ccrc~1r ... ul.'r!l'I 

'''Ill · 111du,1r:c ~t ,J ., cr.tc: .:u Jc:taii d1reclc Le\ 'cc:eur, :11 · 
Ju"tr:ch ~1~1~ L:t::t"L:1: :;...· -..Lh.::·c t.:t ... ~;-. 'IOU\-pr(1du1l\ "\HH :c 

... cc:cur i..'hrr·~1\.:t1l' k "L».:t~ur .d1rnl'nt~1irc ~t le '-t.'Lteur .Jc:-. .i-

Tableau 9: Sucre 
Consommation 1992193 

(milliers de tonnes) B DK D GR 

Consommat1on ~otale 489.6 223.1 2 719,1 315.5 
Aliments pour animaux 2.3 0,5 ,0 2,8 
lndustne ch1m1que 1,6 12.1 35,4 ,3 
Consommat1on huma1ne 485,7 210.5 2 683.7 312,4 
dent: 
Directe 124.2 49.3 600,3 119.4 
lndustrielle 361.5 161,2 2 083,4 193,0 
Consommation totale 
(kg/capita) 47,5 N/D 33,7 30,6 
Consommation huma1ne 
(k91cap1ta) 47,2 40.6 33,4 30,3 
dont: 
Directe (kg/tete) 12.1 9,5 7,5 11.6 
lndustrielle (kgllete) 35,1 31, 1 25,9 18,7 

Source: CEFS 

lirncnts pour Jl111l1JU.\ L".-\lkmagne. la Franc.: <!t l"lt..111c cllll 

ctc les rrin.:1paux pa\s conso111111Jteurs de sucre Jan\ '.e 'ecteJr 
.d1mcnr:11rc en 1<1<12/lJ.< f'.n c:c ylll ~orll.:crnc !es ,·/wtre> 1!\.' 
1cntc .:u ,kt:11i d1rce1c .. 1u C(lur' .le i.i Jccenn1e t/\~- ''· .. 

cnn,011111111t:1111 la ptu, :1nr1111.m1c r1c1r hJh11:1n1 .1 etc l'nrcgbtrcc 
cn fklg1yu<: <:tau D.tncm:ir!-... ,1\<:c .;7 !-..d1". de,anr '<:' P.:: ,.BJ, 
L'l l"lri.1nuc J\CC _ilJ ct _;x \..11!" :c,11ect11emenL L.: .:on\11111-
111Jt11111 ..:11111munJuta1re n1overine ;-iJr hatrn;im restc. Jam t'cn­
":111hk .. 1\'l'/ ,t,tiik :1 " !-..il1J\ L'll\ 1rlln .. l\CC ,)c, :11\C:lll\ 
rn1111111.1u\ Jc ; I kt: ~nrcg1>trc' en 1 'ltl2.1Wi. 

()n '-1111L'....'. 1h:':;t ""!UL' l.1 Fr~11h:c ..._·1 I li,1:1c prPdu1..,cr11 -'."''cnt1L'l­

k1~11.::1t ~- \ll: .c:-.. ut1i1~~tlJ1~11" 1nJu:-..1ric1k-.. .nLcrn1cd1.urc.., Ju .. u­
..::c .. d"r' .1uc 1· -\lkmat:nc ct :e R111.1L1111e-l.n1 :ir11du1,ent 
,urtt•1:1 ;111u1 ,,ttisra1re iJ demandc Je ,ucre Je J '-cntc .:u 
jctail t11:·cct~ .-\l'tuellcment. le\ gr:1nde' cntrepri-,cs ,;·.:111perc::t 
'urtPut 'ur !c' rnarche' :1Jt11111Ju.\ ,onl EnJJnlJ l3egnin-S..1\ 
«Hh 11111!:,·•:, cl"ECl. en ltJY2 ct IO'f- du marche c·uropeen:. 
Lile .111d L· ,' 'iu~:ir' :(1)1) :111ll1u11, ,J"ECL. en l"tJ2 et -r·; 

cl11 111,i:,·:1c' '"'i1u..:!-..cr. Brit1,h Su~:ir 1 I 02.i mill1011s J'ECL" 
,,, './"2 .tu 1nJr('.1<.: ·..:11111111un.1u1:11rc :. Da111s.:•.'. Ehrn. 
Hcl!cnk" Su;::r · 20X miil1uns J'ECL ct _:re Ju m;m:he ..:om­
rnun:1u:::1rc: ct Gt'.nerale Su.:rierc . lln m1llil1ns J'ECL er. 
i •N;:_ "'II I il'I- en' mJn Ju mJrch~ _-ommunJuta1re' 

E F IAL NL p UK 

1 138.0 1 980,0 134,0 1 639,5 591,0 289,2 2 185.0 
,0 ,0 '1 ,0 1,0 ,0 N/D 

20,0 24.0 ,5 12,0 31,0 1,6 N/D 
1 118,0 1 956,0 133,4 1 627,5 559,0 287,6 N/O 

388,0 557,0 49,4 726,8 89.9 124,2 N/D 

730,0 1 399,0 84,0 900,7 475,1 163,4 N/D 

28.7 33.6 38.0 28,3 38,9 29,4 37,7 

28,2 33,1 37,8 28,2 36,8 29,2 .N/O 

9,8 9,4 14,0 12,6 5,5 12,6 N/O 

18,4 23,7 23,8 15,6 31,3 16,6 N/D 
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l/nnexe 4 

MATERIEL DE CONFISERIE 

1-Un precuiseur Hamac Hansella type 126 E annee 1974 capacite 1250 Kg/heure. 

2- Un cuiseur Hamac Hansella type 145 A 
capacite 4 7 litres ou 750Kg de sucre cuit I heure. 

3- Un cuiseur Bosch BKS 0156 D capacite: 1250Kg de sucre cuit /heure. 

4-Un cuiseur caramel type 110 C (cuiseur malaxeur) 

5- Un melangeur d'arome Rufinatti type ME 701 batch de 70 Kg. 

6-Une Etireuse Rufinatti type T240 batch 70 Kg. 

7- Petrisseuse Rufinatti type IM 70 bach. 

8-Elevateur alimentateur automatique Rufinatti type LN70D. 

9-Ligne plastique Uniplast universelle type 160 A Hamac Hansella comprend: 
-Fourreuse 27D. 
-Rouleuse 19K. 
-Fileuse 165A. 
-Presse 160A. Capacitejusqu'a 700Kg/heure 
-Refroidisseur 71E. 

10- Ligne sucette: Machine type Latini mini-lollipop modele MDR W-1 
Capacite 120 pieces /mn. 

4.1 

11-Ligne Euromec type Apollo 2000, production:jusqu'a 1200Kg/heure comprenant: 
-Lave presse type 42/LS 
-Fourreuse type 2PUSP 
-Rouleuse type 7RUB 
-Boudineuse type 8FU5 
-Presse type EUl/T 
-Chaine de refroidissement 
-Compresseur type RAME 301 
-Table de refroidissement type TAV/RAF 
-Table chauffante type TAV.R/S 
-Tapis type 4TR/S. 

12-Une enveloppeuse de bonbons Pactec type Ekl . 
Capacite : 1200 coups/mn soit 324 Kg /heure. 

13- Deux enveloppeuses de bonbons Pactec type EL3. 

14-Trois enveloppeuse Carle et Montanari type CMHJ70-500 
Capacite 300 coups/mn. 



ATELIER CHEWING-GUM 

L'Unite de fabrication de chewing-gum est composee de: 
,-. Line Jrmc •. re. tem;;ere::us:.· 11E. ''ba~~, - 01.//YJ" 
v ~ 

4. 

1- Un malaxeur a deux helices en forme de Z Herman linden type K II N 200 
capacite utile 200 litres, rendement horaire de :370 A 400 Kg a raison de deux 
charges par heure. 

2- Une ligne Togum type 7 capacite 330 Kg/heure de chewing-gum en tablette. Cette 
ligne est composee de : 

-Une armoire de base TO.H30 
-Un extrudeurTO.E.101 
-Un laminoirTO.W.121 
-Un jeu d'outillage supplementaire pour la fabrication de drag-ee:-; de 
chewing-gum. 

-Un aspirateur de poussiere. 

3-Une ligne d'enveloppage pour sticks de chewing-gum de package machiner,Y model 
ACF2HIPGS82. 
Cette ligne est composee de : 

-Une reinureuse casseuse modele PGSB-2 
-Une enveloppeuse modele ACF2H 
-Un aspirateur de poussiere. 

4- Des equipements pour le conditionnement d'air comprenant: 

-Deux conditionneurs d'air de marque Trane t:vpe RXC ~ 7;)/BPH 7:) et 
RXC 150/BPH 150. 
-Deux deshumidificateurs munters type M 600-:3X/400-;)0 

Capacite de production : 160 Kg I heure en paquets de 7 tablette~. 



flnne><e 5 

/es types d'envelopp.dfle 
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CETIMEIGFCO 
JJ17nexe 6 

Organisation et Gestion de la Maintenance 
GFCO 

( ETAT=~'AVANCEMENT: JANVIER 1997 : 

DESCRIPTION H-Iours H-Jours %de Observations 
DES INTERVENTIONS Prevus Realises Realisation 

1 Situation Maintenance 3 

prise de connaissance de l'etat actuel de la x 100% 

Maintenance 
2 Organisation Maintenance 5 

Mise en Place Cornite Maintenance ·. 
Definition des Objectifs de la Maintenance 
Politique de Maintenance 
Organigramme Service Maintenance 
Fiches de description de Fonctions 

3 Metbode de Maintenance 17 

Fiche AMDEC concept maintenance 
Fiche de visite 
Planning de visite 
Fiche d'entretien preventif 
Planning d'entretien preventif 
Application a 3 machines critiques de production 

4 Gestion Maintenance 11 

Demande de Travail 
Bon de Travail 
Demande de Mise a Disposition 
Fiche Historique 
Fiche de preparation 
Rapport d'activites mensuel 
Dossier machine 
Tableau de bord 

s Gestion des Stocks 7 

Liste de pieces de rechange 
Grille de codification 
Fiche de stock 
Bon d'entree, de Sortie 

6 Manuel des procedures IO 

Procedure Gestion Travam~Maintenance 
Procedure Visites 
Procedure Entretien Preventif 
Procedure Gestion PDR 

1 Preparation et Suivi 7 
. 

Preparation des actions et reunion du Cornite 
maintenance 

60 3 
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ANNEXE 6 

ISO 9000 

La mise en place des normes de qualite ISO 9000 doit suivre une procedure tres 
contra1gnante car ii faut s'en tenir a un referentiel normatif prec1s, et recounr genera­
lement a des consultants qui arrivent avec des methodes precises de travail a taus les ni­
veaux de la hierarchie. 

Les salaries doivent etre associes a la redaction des procedures qui donnent lieu a la 
m1se au point de documents par lesquels ils se contraignent a se contr61er eux-memes. 

S1 le chef d'entreprise pense que les normes ISO 9000 vont lu1 permettre de prevo1r le 
travail, de le prescrire et de le faire executer. ii retombe en plein Taylorisme et le but 
final ne peut etre atteint. 

En revanche. s1 l'ont part de la situation reelle du travail de chacun pour l'onenter 
vers la qualite et l'eff1cacite. ii n'y a generalement pas de probleme. Les entrepnses qui se 
lancent dans "!'assurance qualite" decouvrent dans l'ISO 900 un outil performant de ges­
t1on et d'organisation. 

II s'agit au premier rang de methodes de travail qui consistent a transcrire et forma­
liser le savo1r faire de chacun en l'ameliorant avec son concours, selon des procedures ISO 
9000. Elles obligent chaque personne de l'entreprise a plus de rigueur. de methode et de 
coherence dans son activ1te. 

Chaque personne a plus de papiers a remplir. mais elle est ainsi sure d'avoir rempli sa 
tache et de l'avoir bien faite. C'est le "check-list" du pilote 1 L'auto-contr6le permet 
d'eviter de nombreuses erreurs et de reduire les pertes pour "non qualite". 

ISO 9000 oblige done a tout contr61er. ce qui permet d'adresser aux clients des certi­
f1cats de conformite. mais ISO 900 c'est d'abord de l'organ1sat1on. la qualite vient avec 1 

La rentabilite d'ISO 9000 est contenue toute entiere dans la remise en ordre de l'en­
treprise a tous les niveaux. Elle doit aider a changer les comportements et la mentalite du 
personnel qui se sent motive car ii participe et cree lui-meme ses procedures de contr61e. 
Les employes de la soc1ete perc;oivent mieux leur environnement; les echanges entre 
services sont multiplies et la communication y gagne beaucoup. 

Le cout moyen d'une certification ISO 9000 est en France de l'ordre de 600.000 FF 
pour une PMI de 100 a 1 O personnes, y compris les salaires correspondant au temps du 
personnel sur une periode de deux ans et demi. 

II faut prevoir en Tunisie un budget du meme ordre de grandeur car si les salaires sont 
infeneurs aujourd'hu1, le coot des consultants europeens sera accru du fait des voyages et 
sejours. 

E. ESPIARD 

References 
- "Guide de lecture des normes ISO 9000 (9001. 9002. 9003)". Edition AFAQ 
- "Qualite pour PME-PMI". Edition MFQ. 
- "Guide repertoire de !'assurance qualite de la region Rh6ne-Alpes". 



Annexe 9 
PROGRAMME DE MISE A NIVEAU 

a) lnvestissements concernant la rehabilitation des batiments 
et les equipements de production par categorie de produits. 

1. General 

DESCRIPTION COUT DATE OE AMORTIS-
en DT REALI- SE ME NT 

General SATION ANNUEL 

Revetement des sols : aire tampon sesame 30.000 1998 4.500 

atelier de cuisson 20.000 1997 3.000 

aire produ1ts finis 60.000 1999 9.000 

Couverture des canivaux 1 0.000 1998 1. 500 

Installation de gaz naturel 25.000 1997 2.500 

Extension du batiment usine et stockage 785.000 1997 30.000 

Pretra1tement pour chambre froide 100.000 1999 1 0.000 

Equ1pement pour chambrefro1de 1 0.000 1997 1 .000 

Veh1cules. camion 8.5 T 5 5 .000 1997 1 1 .000 
II 3.5 T 29.000 1997 6.000 

" 3.5 T 29,000 1998 6.000 

" 1.5 T 2 5.000 1998 5.000 

Manutent1on elevateur 3 5 .000 1999 7.000 

chariot elevateur 35.000 1999 3.500 

batteries 10.000 1997 2.000 

Maga sin Installation de racks (cas1ers a palettesl SOm 80.000 1998 8.000 

banderoleuse 8.000 1997 800 

scotcheuse 1 0.000 1997 1.000 

enveloppeuse pour film retractable 12.000 1997 1.200 

Usine installation de dissolution de sucre 200.000 1997 20.000 

materiel de pesage 1 5.000 1997 1. 500 

compresseur d'air "service" 1 5.000 1997 1.500 

Laborato1re equ1pement 30.000 1997 4 500 

Entret1en equ1pement 20.000 1997 2.000 

Sous-total general 1 .648.000 142.500 
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2. Production de halma chamia (hors barres individuelles) 

I 

DESCRIPTION COJT DATE DE AMORTIS-
en OT REALI- SEMENT 

SATION ANNUEL 

Deux silos pour graines de sesame 1 00.000 1997/99 1 0.000 

Separation des particules metalliques 1 2.000 1997 1.200 

Autom;:it1sation de la torrefaction du sesame 70.000 1998 7.000 

Broyeur a billes pour sesame 70.000 1999 7.000 

Deux silos a Tah1na et tubes 1nox 55.000 1997 5.500 

Cu1seurs nouveau cuiseur nougat 315.000 1997 31. 500 

pompe a vide ancien cuiseur 3.000 1997 300 

compresseur d'a1r exempt d'huile 7.000 1997 700 

Bass1ne de melange Diosna 10.000 1997 1 .000 

Doseuse halwa 100 gr 250.000 1998 2 5.000 

Dose use 
.. 

2 K/S Kg 80.000 1998 8.000 

Dose use " 185 gr 80.000 1997 8.000 

Machine de scellage des boites plast1ques 30.000 1998 3.000 

Sous total halwa chamia 1 .082.000 108.200 

3. Bonbons en sucre cuit 

DESCRIPTION COJT DATE DE A MORTIS-
en OT REALI- SEMENT 

SATION ANNUEL 

Cu1seur malaxeur 70.000 1999 7.000 

Hotte d' asp1rat1on sur cu1seurs 30.000 1999 3.000 

Malaxeur d'ar6mes 22.000 1997 i.zoo 
Elevateur pour table de malaxeur 1 7.000 1997 1.700 

Pompe a fourrer les sucres cu1ts 30.000 1997 3.000 

Enveloppeuse pastilles 1 50.000 1997 1 5.000 

" bonbons corbeille 195.000 1 997 . 19.5 00 
" .. " 200.000 1999 20.000 

Tambour de refrrndissement toffees 20.000 1997 2.000 

Groupe d'eau qlacee pour .. 
12.000 1997 1200 

Sous total "sucres cuits" 746.000 74 .600 
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4. Chewing-gum 

DESCRIPTION COUT DATE DE A MORTIS-
en OT REALI- SE ME NT 

SATION ANNUEL 

Enveloppeuse chewing-guu/p1ece 12.000 1997 1 2.000 

Enveloppeuse rainureuse TAM 80.000 1997 8.000 

lmprimante a 1et d'encre 1 5.000 1997 1. 500 

Sous total chewing-gum 215.000 Z1.5oo 

b) lnvestissements incorporels lies a !'organisation de la societe 

DESCRIPTION COUT DATE DE A MORTIS-
en OT REALI- SE ME NT 

SATION ANNUEL 

Honora1res et frais de certification lso 9002 40.000 19978 13.300 

lnformat1sat1on de la gestion des stocks 78.000 1998 26.000 
et formation du personnel 

Systeme d'informat1on et de commuication 70.000 1997 23.300 
et formation du personnel 

Sous total 188.000 62.600 
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